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Partout où, la valeur d’un chiffre, un
certain nombre est décrite, il y a la pos-
sibilité, voir même l’intention d’entrer
en contact avec quelque chose de plus
grand de plus profond.
Le corps humain forme avec ses bras et
jambes étendus un pentacle – le sym-
bole du microcosme avec sa puissance
magique – ou placé sur sa pointe, à 
l’inverse de la vraie nature de l’homme.
Avec les cinq membres à chaque bout
des mains et des pieds, nous formons
notre réalité d’origine.
Comme le pentagramme qui, dessiné
d’un seul trait sans fin, le chiffre cinq
est un chiffre circulaire, cela veut dire
qu’à la fin, il se reproduit tout le temps
lui-même. Avec le chiffre cinq, nous
pensons aussi à nos cinq sens, et en tant
que chrétiens au cinq blessures de 
Jésus sur la croix. Dans la culture 
occidentale, on se souvient aussi des
cinq éléments et, dans l’islam, une 
importance spéciale est attribuée à 
ce chiffre.

Le croyant musulman connaît les cinq
obligations principales sur le chemin
du salut. Celles-ci sont aussi appelées
les cinq colonnes de l’islam. Effective-
ment, souvent on trouve des colonnes
en groupes de cinq. La grande mos-
quée de Samarra, qui était un certain
temps la résidence des Abbassides, 
est répartie en cinq fois cinq nefs et 
son minaret en forme de spirale a une
hauteur de dix fois cinq zar (un zar 
mesure environ un mètre).
La première obligation et condition
primordiale est la profession de foi. 
La deuxième englobe la prière rituelle
quotidienne comme acte d’humilité.
Elle est exercée cinq fois par jour à des
heures fixes. Entre autres gestes, le
croyant s’incline, agenouillé sur une
natte et orienté vers la Mecque, en 
tout 35 fois par jour. La puissance 
purifiante de la prière est comparée à
un courant d’eau guérisseur. Les tapis
de prière présentent souvent dans leurs
dessins ou éléments d’ornement cette
répétition. 
La troisième obligation est celle de 
faire l’aumône, la quatrième de jeûner
pendant le mois du Ramadan, le 9ème
mois de l’année lunaire islamique. 

La cinquième obli-
gation consiste à 
se rendre en péleri-
nage à la Mecque.
Le sanctuaire, la
Kaaba, un bâti-
ment cubique dont
chaque côté mesu-
re les deux cinquiè-
mes de la hauteur a
été construit, selon
la tradition, dix fois. Quant le croyant,
dans sa vie quotidienne, en marchant
sur les tapis – par le nombre des bor-
dures ou les groupes d’ornement – en
longeant des immeubles, des portails
ou même en rencontrant des bornes 
kilométriques – souvent numérotées
par multiples de cinq – se retrouve 
toujours confronté avec ces groupes de
cinq, cela lui rappelle continuellement
les éléments de bases de sa religion et
par là même ses liens avec le Tout-Puis-
sant omniprésent. Celui qui consulte
dans le monde islamique des oracles,
utilisera volontiers une base de cinq 
en prenant une ligne, ou une colonne,
ou une lettre sur cinq.
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Erzerum de prière, 166 x 183 cm.

Le monde de la fabrication 
des tapis (18ème partie)

Le chiffre 5
D’une part, les chiffres définissent une quantité, une certaine grandeur et produisent en 
tant qu’énergie une vibration, une fréquence d’une qualité précise. D’autre part on leur attribue
un contenu associatif et symbolique. 


